
  
 
 HOCHE Albert né le 9.11.1894  à VILLE AU MONTOIS en Meurthe et Moselle. 
Il est mobilisé le 1 aout 1914 au 155 RI de Commercy dont le dépôt sera transféré à ST 
BRIEUC (au Légué) en septembre 
1914 en sus d’un autre dépôt à 
Chalon. Le soldat HOCHE fera 
campagne.  
Il sera affecté au 110 RI . Décoré de 
la croix de guerre avec 2 citations (2 
étoiles de bronze. 2 étoiles 
vermeil), il a participé à la bataille 
de Verdun. Blessé deux fois à la 
cuisse droite, Blessé le 31 mai 
1915 à Bagatelle, plaie fesse 
droite par balle 
Il sera décoré de la médaille inter 
allié, 
De la médaille commémorative de 
14-18 et de la médaille militaire. 
Il se mariera le ____ 
avec madeleine PASCO 
et aura 2 fils et 1 fille. 

Raymond, (dont on parlera dans l’article), Paul et 
madeleine.  
Après la guerre il sera reversé dans l’affectation 
spéciale des chemins de fer. Rengagé pour 5 ans le 
10.9.1921, Il sera affecté au 71 RI de ST Brieuc en 
1925, avant de partir pour la campagne du Maroc. 
                                                                       
 
 

 
Le Lieutenant HOCHE (7ème  1° rang ,en partant de la gauche) à la caserne CHARNER  du 71° RI de St Brieuc en 1925. 

 
 
 
 
 

La famille HOCHE de Verdun à Monte Casino 



 
 

LA CAMPAGNE DU MAROC 1924/1925 OU LA GUERRE DU RIF 
 

L’intervention Française en 1924 dans  « l’affaire » RIFAINE se fera suite à 
l’insurrection qui débutât en 1921 menée par Abdelkrim envers contre l’ Espagne par la 
création de la république RIFAINE.  Le principal motif  de l’intervention Française sera 
le massacre des français par AB DELKRIM. La France s’alliera à l’Espagne pour 
ramener le calme au Maroc afin de préserver sa colonie.  Le corps expéditionnaire 
Français sera dirigé par PETAIN  qui écarta le maréchal LYAUTEY. La rébellion forte 
de 5000 hommes sera écrasée par les méthodes et les armes nouvelles déjà testé lors du  
premier conflit mondial, comme les gaz (utilisé par les Espagnols) et l’aviation. 
Affecté à la création du 7 RTM comme sous lieutenant en 1929. Il sera présent au poste 
de RIHAUNA lors de l’attaque des partisans D’AB DELKRIM. 

 
                                                                                             
 
 

Le capitaine 
HOCHE 
fraichement 
nommé sera 
officier trésorier 
au 7 RTM de 
mars 1937 à 
juillet 1939. 
 
 
Affecté en 1923 au 61° Regt de Tirailleurs (appellation de l’ancien 1° 
RTM en 1920)  en tant qu’officier de transmission de l’état major, puis 
successivement au 14° Regt de tirailleurs Algériens en 1924 et au 17° 
Regt de Tirailleurs. Il a participé à la campagne du RIF, ce qui lui vaut la 
médaille Coloniale agrafe MAROC 1925-1926. Promu Capitaine il 
prendra le commandement de la 2° Cie du 7° RTM en 1936. 
 
 
 

Prise d’arme au poste de RIHANUA en 1926 : « Souvenir de la 
remise de la croix de guerre au poste de Rihanua à l’ancien 
Chiauch DI DRISS pour sa belle conduite pendant le siège du 
poste par les salopards de Ab del Krim ».  

Canon de 75 au poste de Beni-Berber en septembre 
1926. 

Partie de chasse a Meknès en 1926 
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Le Capitaine Hoche avec sa compagnie du 7° RTM en 1936. 

 
 
                                      
 
    
 
 



 
 La campagne de 1940 :     
Affecté à partir du 30.6.35 au 7° RTM il débarque à Casablanca. A la création du 9° RTM en 1939 il sera 
affecté en juillet de la même année. Le 9° RTM sera dissout en 1940 après la capitulation. Le 9° RTM 
regroupe trois bataillons des 2°, 4° et 7° RTM envoyé en France en 1940, regroupé sous la 6° DINA de la 3° 
armée. Après un passage à l’hôpital pour une fracture du col de l’humérus et nécessitant une convalescence 
passée à Meknès. Rentré de convalescence le 19 avril 1940 suivant l’ordre de constitution de renfort n° 
4.952 BT/IOS (date du 10.05.40) il retournera en France et participera  avec la 6° DINA qui combat dans le 
secteur de BURTONCOURT (lorraine)a partir de mai la division est regroupé au sud de Metz, dans les bois 
de Nepvant. Le 21 des combats se passent dans le secteur de Olizy sur chiers, avec P.C. à Baâlon en liaison 
avec la 1° et la 3° coloniale sur ses flancs. Le 6 juin le Cne HOCHE prend le cdt provisoire de la CI. Le 8 
juin, le front s’étend vers la Ferté sur Chiers. Le repli s’ensuit jusqu'à Crézilles et Moutrot. Le 21 juin 1940 
Le Cne HOCHE est fait prisonnier comme l’ensemble dela division. Il s’évadera le 18 septembre 1940 du 
camp de prisonnier de ST Mihiel (Meuse). Etant dans le même camp que son fils qui fut prisonnier le 21 
juin à Bicqueley au sein du 334° RI, il le fera sortir du camp le 2 novembre 1940 en venant le chercher dans 
une berline allemande après avoir monter la sortie légitime par des faux papiers. Bien-sur son fils n’étant 
pas au courant quand il fut appelé pour quitter le camp d’internement il fut un peu bousculer et chahuter par 
ses collègues qui croyaient à un traitement de faveur. Après cette sortie en grande pompe au frais de 
l’ennemi, le père et le fils se dirigèrent vers Bergerac afin de continuer leur engagement au sein de l’armée. 
Le dépôt liquidateur d’Agen fait signer au fils un réengagement pour servir au 8° RTM, et pour le père le 
retour au 7° RTM de Meknès car le 9° étant dissout. 
 
 
DE L ARMEE DU LEVANT AU CORPS EXPEDITIONNAIRE FRANÇ AIS : 
  
Après la capitulation de l’armée française, Le Capitaine HOCHE repart pour Meknès avec le reste du 7 
RTM. Quand au SGT HOCHE il est rengagé pour 2 ans le 15/03/1941 à l’intendance militaire de Bergerac 
au titre du 8 RTM basé également à Meknès.  Les régiments d’Afrique du nord deviennent des régiments de 
l’armée d’armistice.  Après le débarquement Américain de novembre 1942, le 3 RTM sera récré et le 
Commandant HOCHE prendra le commandement du 1° bataillon.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                    Insigne du 3° RTM 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
Le Commandant 
hoche recevra 
une lettre de 
félicitation du 
Général 
d’Armée 
GIRAUD pour 
avoir regagné 
l’armée 
d’Afrique du 
nord. Avec son 
bataillon il 
participera à la 
campagne 
d’Italie avec le 
corps 
expéditionnaire 
Français, jamais 
très loin de son 
fils qui sert au 
8°  RTM 
également 
intégré au CEF 
 

                                                                                                                                                               
Le 3 et le 8 RTM seront intégrés à la 2° 
division Marocaine du Général DODY 
                                 
Le CDT HOCHE a son bureau de 
commandement du 3 RTM en 1944. derrière 
lui on aperçoit la carte de France avec les 
poches de Royan et la rochelle d’entourées. 
Sur son bureau un nécessaire encrier souvenir 
de son passage au 14° RTA en 1924. Sa tenue 
porte l’insigne du 3° RTM. Dont il a gardé le 
fanion de son bataillon. Sous le bouton de la 
poche de gauche il porte l’insigne du Corps 
expéditionnaire Français. Le Commandant 
Hoche poursuivra la guerre jusqu’à la 
capitulation de l’Allemagne au du 7° RTM. 
Il poursuivra sa carrière en INDOCHINE. 
N’ayant pas eu encore accès à son dossier de 
39/45 je n’ai pu relaté que ce dont m’a parlé 
sa petite fille. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 



 
 
                                                                                                                              
Né le 23 juillet 1919 à ST BRIEUC Raymond HOCHE 
est élevé dans le sillage de son père héros du précédent 
Conflit et militaire de carrière.  
Engagé volontaire pour 3 ans le 6 avril 1938 au 117 RI  il 
sera nommé successivement caporal le 15.10.1938, caporal 
-chef le 01.06.1939 et sergent le 15.09.1939. 

 
                         

 
 
 
 
 
 
 

Au premier plan le soldat HOCHE au 117 RI en 1939. Tenue comportant une capote modèle 1920 avec la patte 
d’épaule modèle 1939, la bride s’intercale entre les 2 rouleaux, l’équipement de l’ancien modèle avec les cartouchières 
mle 1916, le sac de l’ANP31 en bandoulière et l’étui musette. Équipement modèle 1915 avec le fusil mousqueton 
Berthier des équipages hippomobiles. A noter le couvre casque du modèle général utilisé par les patrouilleurs de 
réalisation kaki à partir de 1939.  



 
De la débâcle de 1940 à l’armée d’armistice: 
 
Le SGT HOCHE se bat sous les couleurs du 117 RI durant le début de la 
campagne, il est admis à l’hôpital le 21/12/39. 
Après une convalescence à l’hôpital de DIEUZE de 20 jours, le SGT 
HOCHE rejoint le dépôt au mans le 10.02.1940. Affecté au CID N°7 
puis au 334 RI le 01/06/1940, il est fait prisonnier à BICQUELEY le 21 
juin . Interné à Verdun puis saint Mihiel, il cessera sa captivité grâce a 
une évasion  organisée par son propre père le capitaine HOCHE du 9°  
RTM qui se trouvait également prisonnier à Saint Mihiel après la 
capitulation. Après avoir regagné BERGERAC il se rengage pour 2 ans 
le 15/3/1941 à l’intendance militaire au titre du 8 RTM . Embarqué à 

Port-Vendres le 13/05/1941, puis débarqué à ALGER le 14/05 il arrive à Meknès le 20 mai. Les troupes du 
Maroc resteront sous mandat vichystes jusqu’à la réorganisation de l’armée d’Afrique. En effet le 8 RTM 
dissout en 1940  sera recréé en 1941 à Meknès et Ouezzan comme renfort de l’armée du levant. 
Le 8.11.1942 le 8° RTM recevra l’ordre de s’opposer aux troupes US mais heureusement tout rentrera dans 
l’ordre le 10 avec le cessez le feu. Suite à la conférence de Casablanca. Il en résultera le traité d’Anfa signé 
entre le général Giraud et le président Roosevelt du 12 au 24 janvier 1943, ou GIRAUD dit  à ROOSEVELT 
« donnez-nous simplement des armes ».  Le réarmement de l’armée d’Afrique sera long et fastidieux 
essentiellement du à la nécessité de traduire les notices techniques des armes.  
Le SGT HOCHE affecté à la 4 Cie est désigné comme instructeur et devra suivre des cours auprès des 
autorités US notamment au sein du 60 ème REGIMENT D INFANTERIE US à port LYAUTHEY. Il sera par 
la suite instructeur et chef de groupe d’appui de mitrailleuse 30. Affecté à la 4 Cie il est nommé Sergent 
Chef le 3 mars 1943. 

 
De la tunisie à MONTE CASINO 
Incorporé à la 2° division Marocaine du gal DODY 
le 1 mai 1943, le 8 RTM  sous les ordres du colonel 
MOLLE débarquant en Italie en 1943 les unités 
française prendront le nom de CEF (corps 
expéditionnaire Français) du GAL JUIN. La 
campagne d’Italie débutera avec l’opération 
HUSKY du débarquement de Sicile suivra le 
débarquement au sud de Naples en 1943.  Le 8 
RTM suscitera l’admiration des troupes US 
relevées  suite à la prise de la MAINARDE le 
26/12/43. puis en janvier 1944 commencera la 
bataille du belvédère dans le massif des 
ABRUZZES, lors de la bataille du mont cassin. Le 
SCH HOCHE embarque à Bizerte le 20/11/1943 
avec son corps et débarque à NISIDA (Italie) le 
22/11/1943.  Après un accident il passe 10 jours de 
repos il reprend la progression avec le 8 RTM. Le 
SCH HOCHE sera blessé le 10 mai 1944 sur la 
côte 749 au début de la bataille du Garigliano. 
Blessé à la jambe gauche par des éclats de grenade 
à fusil allemands, celui-ci sera laissé à son triste 
sort pendant de longs moments après la fin des 
combats, les troupes italiennes passant devant lui et 
dénigrant de le ramasser. Il sera secouru par un 

tirailleur marocain qui le portera sur son dos jusqu’au postes de premiers secours. Par la suite il sera envoyé 
dans différents hôpitaux, qui malgré toutes les opérations se soldera par l’amputation de la jambe gauche. 
Quand il rentrera à Meknès non encore amputé, il trouvera sa femme qui l’attendait sur le quai de la gare. 
Etant très faible il sera amené à l’hôpital de Meknès ou il se fera soigner et amputer par son oncle médecin 
chef militaire de l’hôpital. 
 
 



  

 
 
 

 
 

Le Sgt HOCHE avec son 
épouse Lucienne 

CASSAGNES à bergerac Les époux HOCHE à gauche ET 
DES AMIS DANS LE CENTRE 

DE Meknes en 1942 

Le Sgt HOCHE et sa première fille à Meknes 
en 1942 

Campement de la 4° section en 1942. On aperçoit les support de 
mitrailleuse HOTCHKISS modèle 14 et le mortier de 37 mm en 
arrière plan a gauche..  



 
 
 
 
 
 

   
                                              

                                                                                                         
 

 

 

Monsieur HOCHE Raymond recevant la légion d’Honneur le 
14.07.1955 à RENNES. 

Le SGT HOCHE en 1943 équipé à l’américaine avec le blouson 
field jacket et le pantalon moutarde. Il suit une instruction sur les 
armes US pour former par la suite les tirailleurs.  

Le Sergent HOCHE intégrera 
successivement le 117 RI puis  le 
334éme RI .  
Après la capitulation, il sera fait 
prisonnier  et cantonné dans la 
caserne de ST MIHIEL. en 
attendant d’évacuer les prisonniers 
vers l’Allemagne. Le Capitaine 
HOCHE du 9 Régiment de 
Tirailleurs Marocains, avait réussi à 
négocier des faux papiers, 
permettant de faire sortir son fils de 
la caserne. Il vint le chercher à bord 
d’une berline. Ce qui créa quelques 
réactions et bousculades auprès de 
ses camarades qui ne connaissaient 
pas la filiation avec le Capitaine et 
les intentions réelles d’évasion. Par 
la suite le père et le fils passèrent la 
ligne de démarcation et se rendirent 
à Bergerac ou ils reçurent leur 
nouvelle affectation pour l’Armée 
d’Afrique. 

Le Sgt 
HOCHE 
après son 
amputation 
dans le 
jardin de sa 
maison à 
Meknes. 



 

L’ Adjudant HOCHE Raymond est titulaire de la Médaille 
militaire par décret du 22.7.44 (JO du 5.11.44 page 46) « le 11 
mai 1944 sur la côte 759 n’a cessé de suivre le combat au plus 
près auprès du CDT de Cie. Brave et calme sous le feu, a été 
très gravement blessé par grenade à fusil sur cet objectif, 
amputation de la jambe gauche. ( la décoration ci-dessus 
comporte l’attribution de la croix de guerre avec palme.) 
 

Je tiens à remercier Madame LE BARS Brigitte et son mari, pour la confiance qu’ils m’ont apporté 
pour faire cet article. Grâce aux nombreuses photos et les objets de famille qu’ils ont bien consenti à 
me procurer, ainsi qu’au temps passé à m’expliquer la carrière de son père et de son grand-père. 
Cette occasion me permit d’approfondir l’histoire étonnante de ce père et de son fils en recherchant 
d’autres données dans les archives nationales et départementales.  
Cette démarche sert à continuer de faire perdurer le devoir de mémoire au travers des histoires des 
acteurs qui ont vécus et fait l’histoire, et qui ont servi la France dont HOCHE Raymond à été marqué 
dans sa chair, tout en restant discret sur son histoire et son amputation. 
 
 
JAFFRELOT Arnaud. 


